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AU CLERGE PEÏÏILLBTOU Saint-Michel, ” continua Satur­
nin en répondant à un geste de 
Pierre qui lui avait secoué vive­
ment le bras.

—Ne dis pas un mot de plus, 
répondit le jeune homme d’une 
voix rude. Elle le désire. J’es­
sayerai, quand ce serait Pitt et 
Cobourg eux-mêmes ! et quand 
je nevrais être puni et déshonoré 
comme traître ! Laissez-moi. A 
la brume reviens ma trouver ici. 
Oui i’essayerai, et si je ne réus­
sis pas.... Va t’en.

XV

LES CAVES DU FIEE SAINT- 
MICHEL

Saturnin vint rejoindre le ba­
taillon des sans-culottes. Il tra­
versa divers groupes campés 
dans la masure comme pays en­
nemi.

Il descendit dans la grande 
cave, occupée par vue vingtaine 
de soldats de l'armée révolution­
naire. Il s’approcha de la porte 
du caveau, contre laquelle Loy 
Fressure était adossé.

—C’est toi, citoyen Ruchonne? 
dit Caïus. Je suis content de te 
voir. Tu viens de surveiller le 
pays ? les aristocrates ne se re­
muent pas, eh ! pour venir dé­
livrer leurs chefs ici renfermés ?

—Non, citoyen.
—Je ne crains rien, d’ailleurs. 

Nous avons ici deux cents pa­
triotes assez solides pour faire 
trembler toute la noblesse nor­
mande. Mais où diable a pu 
passer Numa ? tinfin, dans une 
heure nous partirons. Par la 
sainte Mo itagne, nos aristocra­
tes prisonniers sont trop heu­
reux ici, ils conservent peut-être 
un peu d’espoir. Ils ne com­
menceront à bien souffrir que 
dans la geôle du Havre. A quoi 
penses tu, citoyen Ruchonne ?

—Je pense que tu as dû déjà 
faire commander les flambeaux 
qri doivent érlairer cette nuit 
ta rentrée triomphale.

—Les cris de la vertu délivrée 
et de la patrie sauvée me servi­
ront d’escorte suffisante Mais 
au fait, tu viens d’avoir une idée 
vraiment républicaine. 11 est 
vrai que les triomphes des sans- 
culottes ne sauraient être trop 
bruyants ; et puissent-ils arriver 
jusqu’aux oreilles de Pitt et Co­
bourg ! Je ne te défends pas 
d’organiser cette entrée triom­
phale dont tu parles. C’est uni­
quement pour la confusion des 
contre-révolutionnaires. Je sais 
lue tu es un pur.

—Et ils sont tranquilles là- 
ledans ?

—Comme des guillotinés.
—Et les as-tu enchinés ?
—Non. J’ai eu tort sans dou­

te, car je viens de recevoir une 
missive du matelot qui nous a lij 
/ré le secret du débarquement 
•Je ce vieux prêtre séditieux. Il 
ne recommande de voilier atten­

tivement, et il m’annonce qu’il 
va veiller de son côté. Que 
veut-il dire ? Je le soupçonne de 
vouloir faire l’homme important. 
Viens, que nous visitions encore 
une fois ce caveau. Tu verras 
par tes propres yeux s’il y a 
quelque chance de saint pour 
eux.

laire.
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VASES,
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J1EVES DE LIMa.

J1R0MAGE DE ROCQUEFORT 
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OU VEAUX PUIS EN CANtSTRE.

JpAPOMA (délicieux pour les entants.)

ZIEHEALKS AMERICAINES, (spéciales 
VV pour déjeuner.)
QNIONS ESPAGNOLS.

J^AISIN MALAGA.

EURRE MOULE DE Iere CLASSE

Assortiment complet de poêles de tous 
genre et de tous prix.re 1883,

me suit : NORMANDIECALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,
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m N.B.—On vient aussi de recevoir un 
assortiment complet de coutellerie, de fer­
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la ville qui me 
seront conliés, soit couvertures en mé­
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc., etc., seront 
exécutés â

Et autres ornements d’autels.

Calices et Ciboires dorés au 
vermeils9 une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

Mais qu’importaient doréna­
vant à Pierre tous les éléments 
de ce drame auquel il avait pris 
si grande part. Quelles actions 
humaines pouvaient ajouter une 
parcelle de douleur à cet horri­
ble sentiment de désolation qui 
opprimait tout son être ou di­
minuer une parcelle du mal 
qu’il endurait ? Noelle ne pou­
vait être plus morte pour lui 
qu’elle ne l’était actuellement : 
rien no pourrait jamais la rap­
procher de lui, et dès lors...

—Tu n’as pas rencontré dans 
tes courses le citoyen Numa, 
vertueux jeune homme '( deman­
da la voix railleuse de Loy Fres­
sure. On 'le cherche en vain 
depuis plusieurs heures. Je lui 
ai promis do ne pas bouger d’ici 
sans lui avant le soir, mais le 
soir ne va pas tarder à venir.

—Je n’ai vu personne, citoyen 
Caïus. Laissez-moi en paix.

—C’est la croix qui passe mal, 
dit Caïus son ami Carpe en re 
gagnant le fief. Il ne l’a pas 
encore digérée, et il a ses vapeurs 
comme une dame de la cour qui 
a avalé une arête.

—Chacun digère comme il 
peut, dit Carpe avec un hoquet, 
et tu ne dois point^m’im ulter si 
mon estomac ne conserve point 
toujours la fière attitude qui 
convient à un peuple libre. La 
citoyenne Fressure, ton épouse, 
t’en a fait dig.-rer de plus fortes.

Un coup de poing qui jeta 
l’immonde défroqué dans la 
poussière interrompit la conver­
sation entre les deux amis. Caïus 
rentra en fronçant les sourcils, 
dans l’enclos du fiel.

Saturnin JRuchonne, qui arri­
vait à grands pas de la plaine, 
s’approcha de Pierre.

Il jeta sur lui un regard hési­
tant, et s’assit à son côt'.

—Citoyen, dit-il de sa voix 
humble et mélancolique, crois- 
tu que le peuple souverai i soit 
supérieur à la morale, à la vertu 
et à la nature ?

Pierre ne répondit pas.
—Crois-tu, citoyen, qu’on puis­

se expier, en faisant du bien, le 
mal qu’on a fait ?

Pierre ne répondit pas encore.
Le petit hoir ne au regard 

triste et candide baissa la tête et 
resta quelque temps muet et 
d écouragé.

—Enfin, dit-il d’une voix anxi­
euse, je u’ai plus d’autre espoir. 
La citoyenne Noelle Fcuillolay 
m’a dit de te dire....

Pierre se retourna brusque­
ment et fixa sur Saturnin un 
regard si étincelant que celui-ci 
ferma les yeux.

—Elle m’a dit : “ S’il le faut, 
demandez-lui de ma part de sau­
ver ces pauvres get: s qui sont là 
enfermés dans les caves du fief

lO.OOp.m 

6.30 a.m
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B J. F. G ARROW,
\TINS LIQUEURS de qualité supé 
V rieure. 170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883. la.
W. WALL, TRES BAS PRIX. LAI Epicier et Marchand te Vins 

1er Oct. 1882
Ouvrage et matériaux de lere classe. 

30 mars 1883.
»

> la

plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, U ASTH­
ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.

Prépare avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant, expectorant et Ionique. Su­
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus ènumerees. Combinaison scien­
tifique de la gomme qui suinte de l’épi 
nette rouge—sûrement la gomme brûle 
du plus grand prix 
médecine.

r Passagers 
’alais et des 
s Trains de

La Valeria

Cette pommade nouvelle fait pousser 
les cheveux sur les crânes les plus iégar- 
nis. Que l’on en juge par le certificat 
suivant :

mt de Mont-

s l’heure de 
m du Mile- 
Hochelaga. 
in de fer du

Saint-Thomas d’Alfreo,
Comté de Prescott.

«le soussigné certifie que la pi minade 
Valeria a fait pousser des chevev.x sur 
ma tête chauve à l’âge de quaraule-trois 
ans. Elle est très recommandable.

POMMADE

SMS ÉGALEva.
36C.
: Nos. 13 
nt-Jacques, pour les fins de la ARTHUR CHOLETTE, 

Cultivateur.
En vente chez C. O. Dacier. rue > ussex, 

chez E. D. Martin, rue Rideau, ei chez 
tous les pharmaciensbsaint-Louis, 

u Pacifique
lout

monde
Dans cette 

pr épar ar 
ti on la 
gomme ne 
se sépare 
Jamais et 
ses propri­
étés anti­
spasmodi­
ques, bal­
samiques, 
ex pe et o- 
rantes et 
l o niqu e st 
sont con

Contre la chute des cheveux et 1ô 
Calvitie.

: parler Ottawa, 15 mars 1883, 
Je certifie que depuis deux ans n.e? 

cheveux tombaient beaucoup et qu’apiès 
que j’eusse fait usage de la pommaJt 
VALERIA trois fois mes cheveux ont cesst 
de tomber

itendant. 
des heures 

r du Nord,

k et si

Brevetée à Ottawa et à Wastiingk,■épi 
desnt.

la dans l e . 

■cas de ma 
ladies de, 

■poumons.
I L. BELANGER,NT I

ntion
Photographe.

$1.00 LA BOITESaint-Thomas d’Alfred,
19 janvier 1883.

Je certifie que la Valeria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveu* 
et en faisant pousser sur la partie chauve 
des cheveux assez longs mais clairs. Jt 
dois faire observer que je n’ai employ 
qu’une boite de La Valeria. Je suis lgt 
de soixante-quatre ans.

Il # les
vins
voient

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
températu­
re conlieii\

TERIES L ment leur 
patient 
pris d 
p htisi

Celle préparation est devenue it 
propriété duINA Hair Eenewer CompanyF X. BOUGIE.

U [nantit é 
le la meil- 
eure gom-

e t dont le bureau principal est ? 
Ottawa.

VEZUfA)

3EX Lotion Persienne■prescrivent
une
sion faite 

■des bour­
geons d’é- 
pmetle.

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
gdscifique dans la guérison des rhu­
mes obstinés sont maintenant connus 
Au public en général.

par tous les pharmaciens respec- 
Prix 25 cls. et 50 cls. la bouteile.

Les mots “ Sirop de gomme d'èpmetle 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

Kl AVISen générât, 
irtiment de 
n or et en 
il les, épia» 
etc., à des-

com-
La LOTION PERSIENNE est la meilleure 
iréparation connue jusqu’à présent contre 
e masque, les rousseurs, les boutons ou 

toutes autres maladies de la peau.
Cette préparation ne contient rien qui 
" injurieux à la peau, et pour cette raison 

est récommandée d’une manière spéciale 
comme une excellente eau de toilette.

Pas de bureau de toilette bien ga 
une bouteille de LOTION PERSIEJ

En vente chez tous les pharmaciens.
Dépôts en gros à Montréal,

MM. LYMAN SONS A Co.
KERRY WATSON & Co.

H. SUGDEN EVANS & Co

MOSES LAVERDÜRE, fila de M. Jules 
G. Laverdure, épicier de la Cité de Hull—

VOITURIER LICENCIE
A l’honneur d’informer le public qu’ 

placé des chevaux et des voitures de ena 
au service du public, et qu’il sera prêt, en 
tout temps à entreprendre le transport des 
marchandises et autres objets qu’on vou­
dra bien lui confier.

’il asoit
rgeopa-

bien
ce. mi sans

VA, NNE.
Vendu

iables. lfps 4ins. MOSES LAVERDURE.

I«EX,
Hoyden
jL.)

VIEUX DE 54 ANS

L’ElixirKERRY WATSON Sp CO. 4 Jan. 1883.
Pharmaciens m gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

IÜDRE
DISSOLUTION de SOCIETE.h Végétal Balsamiqueï Machines- 6 m*20 nov. 1882
La société G rat ton et Allard, manufactu­

riers de meubles et menuisiers, No. 630, 
Sussex, a été dissoute de consentement 
mutuel.

M. Gratton est seul autorisé à régler les 
affaires de la société Gratton et Allard, et 
tous les comptes doivent être payés à lu' 
M. Gratton continue comme par le passé a 
tenir son magasin de meubles et boutique 
de menuisier au même endroit qu’autrefois, 
No. 630, rue Sussex, où toutes commandes 
seront remplies avec la plus exacte ponc­
tualité.

29 juin 1883.
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», compre-
BStlqne)
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LTIN J

N. H. DOWNS
r. J.Coursolle & Cie., A subi une épreuve de CINQUANTE- 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Kli unies* la Toux, la Coqne- 
1 uclie et toutes les maladies 

des Poumons.

r
Solliciteurs de Brevets d'invention, 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux Etats- 
Unis. en Angleterre et en France. L, GRATTON,

630, rue Sussex.
PRIX

25 cts. et $lt00 la Bouteille.J. CÔURSOLLB & Cie.,
Chambre Victoria, 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Umt.

—Faites l’essai de la VALE­
RIA. C’est la meilleure pom­
made contre la chute des 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. JBACIER, 
Pharmacien, rue Susse*.

L VENDU PARTOUT, et par
C. O. DACIER, Ottawa. (A continuer.)B. P —Boite 68. ; 

24 Fév. 1883f 14 mai 1883,
(m-
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